
MYSrERES DU ROSAIRE

MYSTÈRES DU ROSAIRE.

v. LE RECOUVREMENT.

De notre humble séjour dédaignant la douceur
Pourquoi, divin enfant remis à ma tendresse,
A ta mère infliger cette immense tristesse,
Et,fuyant loin de moi, blesser mon pauvre cœvr ?

Voulais-tu, des humains quittant la multitude
Et cherchant quelque coin pour t'y réfugier
Dans le temple de Dieu t'enfermer pour prier,
Ou du sacré désert gagner la solitude ?

Pourquoi m'interroger, femme,il viendra des jours,
Où l'homme doit savoir,abdiquant ses amours,
Aux intérêts d'en haut sacrifier une mère:

Pour affirmer de Dieu le souverain pouvoir,
Aux hommes je devais retracer leur devoir,
En préférant à tout la volonté du Père

FR. LAURENT.

LE PELERIN.

LÉGENDE PROVENÇALE.

AITRE Archimbaud avait au moins cent ans. Il
avait été en son temps un rude homme de guerre,
et avait fait parler de lui. Mais maintenant, af-
faibli, épuisé de vieillesse, il gardait le lit depuis

longtemps et ne pouvait plus bouger.


